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Cette première conférence présente cinq énigmes marcophiles concernant le département des 
Pyrénées-Atlantiques, mais débouchant souvent sur une question d’ordre plus général. 
 
La première énigme concerne la très brève durée d’utilisation de deux marques de port dû au 
tampon de la ville de Saint-Jean-de-Luz en 1719 pour la première (trois lettres connues) et 1737-
1739 pour la deuxième (cinq lettres connues). Une hypothèse avancée serait que l’administration 
veillait à une certaine clarté et homogénéité des marques de port dû réalisées par les bureaux. Les 
circulaires de cette époque sont malheureusement rares. 
 

 
 

Saint-Jean-de-Luz – 22 avril 1719. Saint-Jean-de-Luz – 1er décembre 1738. 

 
La deuxième énigme concerne le courrier 
échangé au XVIIIe siècle entre le Pays 
Basque et le Béarn avec les provinces du 
nord de l’Espagne : Biscaye, Navarre et 
Aragon. Les échanges commerciaux étaient 
importants et des courriers circulaient 
fréquemment et régulièrement entre les 
principales villes. Or les lettres passées par la 
poste sont rarissimes. On soupçonne qu’une 
organisation officieuse a fonctionné sur cette 
période. 
 
Bayonne pour Corella (Navarre) – 11 octobre 
1728. 
Une des rares lettres connues. 

 
 
 



La troisième énigme concerne les marques de déboursé de Pau. Des marques sont connues 
jusqu’en 1802 puis à partir de 1809. Ces marques ne sont pas rares. Mais entre ces deux dates, 
aucune marque n’a été vue à ce jour. En étendant la recherche à d’autres bureaux, on constate 
que Pau n’est pas seule dans ce cas. On relève plus d’une douzaine de bureaux, dont certains très 
importants, pour lesquels on observe une solution de continuité dans les années 1800-1810, avec 
une période commune à tous : 1803-1807. On constate simultanément que le marquage des lettres 
de déboursé, obligatoire dans l’Instruction générale de 1792, ne l’est plus dans celle de 1808. Que 
s’est-il passé ? 
 
 
La quatrième énigme concerne une marque de Pau 
très inhabituelle, connue à deux exemplaires seulement 
en mars-avril 1814. C’est la période durant laquelle 
l’armée de Wellington poursuit les troupes de Soult 
repliées d’Espagne en France dans le Sud-Ouest, 
poursuite qui prendra fin en avril 1814 après l’abdication 
de Napoléon. Accompagnant Wellington, se trouve le 
duc d’Angoulême, neveu du futur Louis XVIII, s’activant 
pour restaurer la royauté. À Pau existe une forte coterie 
royaliste. Il est vraisemblable que cette marque résulte 
d’une initiative royaliste locale qui sera vite désavouée. 
 

Pau – 26 mars 1814. 

 
 
 
 
 
 
 

 
La cinquième énigme concerne les 
bureaux de Lestelle (Basses-Pyrénées) et 
Aucun (Hautes-Pyrénées). Le Bulletin 
mensuel de mai 1862 annonce l’ouverture 
de ces deux distributions avec attribution 
des PC respectivement 4483 et 4484. Or 
Lestelle a reçu à son ouverture le PC 4484. 
A-t-il reçu plus tard le PC 4483 ? Et quel PC 
a reçu le bureau d’Aucun ? À ce jour, il ne 
semble pas avoir été vu. 
 
 
Lestelle - 5 juillet 1862 – PC 4484. 

 
 

 
Pour visualiser l’enregistrement de la conférence : https://youtu.be/kWACBpdEt4U 
 
La conférence du mois d’avril portera sur cinq nouvelles énigmes. 
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